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Monsieur le Gouverneur de la Province du Nord Kivu, 

Monsieur le Coordonnateur adjoint du Mécanisme National de Suivi de l’Accord 

cadre, 

Monsieur le représentant du Secrétaire exécutif de la Conférence internationale 

sur la région des Grands Lacs, 

Monsieur le représentant du Représentant Spécial de l’Union Africaine pour la 

région des Grands Lacs, 

   

Mesdames et Messieurs, chers collègues,  

 

Au nom de l’Envoyé spécial du Secrétaire Général des Nations Unies pour la région 

des Grands Lacs, Son Excellence M. Huang Xia, ainsi que de la famille des Nations 



Unies, je voudrais à mon tour vous souhaiter la bienvenue à cette rencontre dédiée 

au lancement du Groupe de contact et de coordination. 

 

Nous tenons d’abord à remercier les autorités de la République démocratique du 

Congo pour leur disponibilité à accueillir cette rencontre en dépit des défis posés 

par le contexte sanitaire. Cette disponibilité atteste une fois de plus de 

l’engagement fort des autorités congolaises, en particulier du Président de la 

République Son Excellence M. Félix-Antoine Tshisekedi Tshilombo pour la 

coopération régionale.  Lequel engagement a impulsé une dynamique positive 

entre les États de la région en matière de coopération sécuritaire.   La rencontre de 

ce jour témoigne d’une nouvelle dynamique de coopération sécuritaire qui est en 

marche dans la région.   

 

Mesdames et Messieurs, chers collègues, 

 

Comme vous le savez, ce séminaire est l’aboutissement d’un long processus de 

consultations qui a débuté au Sommet du Mécanisme régional de suivi de l’Accord 

cadre d’Addis-Abeba à Kampala en Octobre 2018, suivi de plusieurs rencontres 

entre chefs de service de renseignement et de sécurité en 2019 et 2020. 



 

Ce processus a permis la maturation progressive d’un consensus sur la nécessité de 

définir une approche non militaire en complément des efforts militaires en vue de 

l’éradication effective des forces négatives dans la région des Grands Lacs. L’activité 

de ces forces négatives constitue, sans aucun doute, l’une des plus grandes 

menaces à la stabilité et à la sécurité humaine. 

 

Je voudrais donc féliciter et remercier, au nom des garants de l’Accord cadre, les 

autorités des pays représentés aujourd’hui, notamment la République 

Démocratique du Congo, le Burundi, l’Ouganda, le Rwanda et la Tanzanie pour 

votre engagement soutenu en faveur du développement de cette approche, 

comme en témoigne votre large participation à ce séminaire ainsi que 

l’enthousiasme manifesté par tous les États concernés et tous les autres acteurs ici 

présents. Je voudrais aussi me féliciter de la présence de l’Angola, de la République 

Centrafricaine et du Kenya qui ont bien voulu participer à cet atelier en qualité 

d’observateur. 

 



Dans cette optique, il est impératif que cet engagement se matérialise par des 

décisions fortes concernant le plan d’action détaillé du Groupe de contact ainsi que 

ses modalités de fonctionnement afin de l’opérationnaliser au plus tôt.  

 

Mesdames et Messieurs, chers collègues, 

 

Les Nations Unies –à travers le Bureau de l’Envoyé spécial pour la région des Grands 

Lacs— ainsi que les institutions garantes de l’Accord-cadre ne ménageront pas leur 

soutien aux pays de la région, afin que ce Groupe de contact soit un outil important 

de consolidation de la confiance et de la stabilité.  Je voudrais vous assurer de 

l’engagement personnel de l’Envoyé spécial du Secrétaire général des Nations 

Unies, S. E. M. Huang Xia, à soutenir au mieux des possibilités ce cadre de 

coopération qui augure un impact tangible pour la stabilité de la région. 

 

Mesdames et Messieurs, chers collègues, 

 

Il est plus que jamais évident que c’est en établissant une bonne complémentarité 

entre une action militaire revitalisée et des mesures non militaires qui renforcent 

les possibilités de redditions et de rapatriement volontaire des forces négatives, 



qui intègrent des mesures de prévention contre les recrutements  et qui finalement 

offrent des alternatives de réintégration durable à travers le renforcement des 

capacités des commissions de DDR dans la région que nous pouvons parvenir à la 

paix durable.    

 

Dans ce contexte, l’implication des autorités provinciales, des communautés et des 

acteurs de la société civile est cruciale, c’est pourquoi je voudrais, une fois de plus, 

saluer leur participation à cette réflexion.     

 

Monsieur l’Envoyé spécial Huang Xia voudrait aussi par ma voix, exprimer sa 

solidarité avec toutes ces populations civiles qui sont les victimes quotidiennes de 

l’activité des groupes armés et qui espèrent que ces initiatives contribueront à 

ramener rapidement la paix et la stabilité dans la région. 

 

Je voudrais vous assurer que le Bureau de l’Envoyé spécial reste fermement engagé 

à soutenir, en étroite collaboration avec la MONUSCO et l’ensemble du système 

des Nations Unies dans la région, les pays dans leurs efforts pour restaurer 

définitivement la paix et la sécurité dans la région des Grands Lacs.   

 



Je voudrais, pour conclure, vous souhaiter des délibérations fructueuses et 

productives qui ne manqueront pas –je n’en doute pas— de déboucher sur des 

résultats tangibles en vue d’améliorer nos efforts de lutte contre les forces 

négatives. 

 

Je vous remercie de votre aimable attention. 


